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Les filles s’expriment!

Pour le vingtième anniversaire de la Convention 
des Nations Unies sur les Droits de l’Enfant, 
le panel : « Moi et mes sœurs » présentait cinq 

filles formidables qui ont agi de manière créative au plan 
local, mais avec un sens des responsabilités bien plus 
large. Khadija Lalani, de Weston, dans le Connecticut 
; Adeola Okoduwa, du Bronx a New York ; Sydney 
Rotman, de Great Neck a New York ; Hsin-Jung Wei, 
de Parsippany, dans le New Jersey et Abbey Flynn, 
d’Aurora dans l’Illinois (par Skype) se sont exprimé le 
2 novembre 2009, lors d’une rencontre du Groupe de 
Travail sur les Filles.

Deux des jeunes, Abbey Flynn et Khadija Lalani ont 
participé au Symposium sur les Droits des Enfants 
parce qu’elles avaient rédigé des essais sur l’influence 
qu’aurait la ratification de la Convention des Droits de 
l’Enfant aux Etats-Unis dans une situation donnée. Mlle 
Flynn écrivait que dans ce cas, il ne serait plus possible 
aux Etats-Unis d’incarcérer des enfants dans des prisons 
pour adultes. On lui a cité le cas d’un jeune de 14 ans 
nommé Paul, qui a eu une condamnation à 7 ans de 
prison dans une prison pour adultes. Elle écrivait que 
la punition d’un enfant qui a commis un crime doit être 
en fonction de son âge, et qu’on devait rendre à Paul son 
enfance… que ratifier la Convention devrait signifier 
que tout enfant ait accès à l’éducation par des professeurs 
qualifiés (Articles 28 et 29).

Sydney Rotman a organisé et mené un Centre 
d’Alphabétisation Familial à ‘Great Neck’ « pour 
rassembler parents et enfants dans un cadre 
d’apprentissage ». Les parents, qui sont Asiatiques, 
Iraniens, Hispaniques ou originaires d’Amérique, 
accompagnent leurs enfants au Centre deux fois par 
semaine pour travailler leur Anglais et partager ce qu’est 
leur propre culture. Mle Rotman recrute les tuteurs et 
fait face aux problèmes. Les étudiants qui participent à 
son programme peuvent le mettre à leur crédit comme 
service communautaire.

Abbey Flynn a rédigé une Résolution sur la Convention 
des Droits de l’Enfant, qui a été adoptée par le Conseil de 
sa ville ; elle a aussi créé un outil pour aider les personnes 
à mettre en oeuvre la Résolution. Elle travaille également 
avec Amnesty International au sujet des enfants. Hsin-
Jung Wei est venue de Taiwan aux Etats-Unis à l’âge de 
4 ans. Elle étudie le Mandarin, est interne à la Chambre 
de Commerce et a été nommée leader étudiante. Elle a 
été Volontaire à Mexico pour construire une maison et 
durant l’été, dans un camp sur l’environnement.
Adeola Okoduwa, dont les parents ont émigré du Nigéria 
et de Jamaïque, fréquente l’Académie du Mont Ste Ursule 
dans le Bronx, et a été deux ans élue présidente de classe. 
Elle a fréquenté  la Conférence Ursuline sur le leadership 
des femmes dans le Kentucky et le programme d’été de 
l’Ecole des Sœurs de la Fraternité sur l’activisme. Elle 
a mis l’accent sur le fait que « les femmes peuvent être 
fortes tant qu’elles travaillent ensemble ».

La cinquième intervenante, Khadija Lalani, dont les 
parents sont venus du Pakistan, croit en l’importance de 
la défense des droits. Elle a formé un club UNICEF dans 
son école pour éduquer les étudiants sur les questions 
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De gauche à droite: Sydney Rotman, Catherine Moore, Khadija Lalani 
et Hsin-Jung Wei. Adeola Okoduwa et Abbey Flynn ne sont pas sur la 
photo.
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mondiales qui concernent les enfants et trouver des fonds pour 
lutter contre la mortalité infantile.

Les membres du groupe qui assistaient au panel ont été vraiment 
impressionnés  par l’engagement, l’intelligence et les réalisations de 
ces cinq jeunes femmes ! Elles représentent ce que disait Catherine 
Moore, co-Présidente et modératrice, citant Jane Stevlinson’s, 
amie du WGG : « Bien faire est important, mais faire du bien  est 

encore plus important ».
Cet événement marquait la reconnaissance du WGG pour Hourig 
Bibikian, qui fut longtemps à sa tête. 

Susan O’Malley
- Fédération Internationale des Professionnelles et Femmes 
d’Affaires

Célébration du 20ème anniversaire 
de la Convention des Droits de l’Enfant

Il n’y a pas de confiance plus sacrée que celle que le monde fait 
aux enfants. Il n’y a pas de devoir plus important que d’assurer 
le respect de leurs droits, la protection de leur bien-être, et de 

s’assurer qu’ils peuvent vivre libres de toute crainte et de manque du 
nécessaire et qu’ils peuvent grandir en paix.
- Kofi Annan

Le 20 novembre 2009 marque le 20ème anniversaire de la 
Convention des Droits de l’Enfant (CDE), premier traité 
contraignant ayant pour but la réalisation universelle des droits 
humains pour tous les enfants. A ce jour, 193 pays ont ratifié la 
Convention, s’engageant totalement en faveur des droits de l’enfant 
et sur cette valeur humaine centrale que tous les enfants du monde 
méritent un monde dans lequel ils sont respectés et protégés.

Beaucoup de progrès significatifs ont été réalisés quant aux grandes 
lignes de la convention, mais il reste encore beaucoup à faire dans 
un monde ou les enfants sont considérés comme une propriété 
et non comme des individus ayant leurs propres droits. La CDE 
est un acte de fondation important, mais il est essentiel que les 
gouvernements doivent rendre compte de leurs engagements pour 
que les droits des enfants soient effectifs.

Une bonne gouvernance est vitale pour la réalisation et la 
protection des droits des enfants. Cela veut dire : rendre compte, 
participer, refuser toute discrimination, pratiquer la transparence 
et éviter toute corruption. L’approche politique doit être centrée 
sur les droits de l’enfant, dans la mesure ou les nations se sont 
déjà engagées à agir dans le meilleur intérêt des enfants. Ainsi, la 
transparence augmente la participation et la lisibilité de manière à 
ce que le budget prévu pour l’éducation soit réellement attribué à 
l’éducation. Si la société civile ne met pas les gouvernements face 
aux principes de bonne gouvernance et de responsabilité, les droits 
universels des enfants resteront écrits sur le papier et non dans la 
vie des enfants du monde entier.

La gouvernance doit répondre à la promotion des droits humains 
et de la dignité humaine. Nous ne verrons un monde ou les droits 
des enfants sont mis en valeur et accomplis et ou chaque enfant 
pourra réaliser le meilleur de lui-même que si nous mettons les 
gouvernements face à leurs responsabilités. Systèmes et outils 
en main, c’est notre engagement qui pourra faire des droits des 
enfants une réalité.

Que faire ?

Clamer la nécessité  de la réalisation des droits des enfants •	
aux leaders politiques, media et autres ; apprendre et aider a 
la prise de conscience du public sur la CDE
Mettre la pression a tous les niveaux de gouvernement pour •	
remplir leurs engagements de légiférer et de faire avancer 
les politiques centrées sur les droits des enfants. Mettre 
les politiques au défi de faire des droites des enfants une 
priorité.
Contacter l’UNICEF au bureau local ou au comité national •	
pour voir comment vous pouvez vous engager davantage pour 
faire avancer les Droits de l’Enfant là où vous êtes. 

Pour plus d’information et accéder au texte complet de la CDE, 
allez :  http://www.unicef.org/french/crc/index_30168.html
- VIVAT International
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Equipe de Travail du WGG pour soutenir le Président Obama et son 
Conseil de la Maison-Blanche sur les filles et les femmes

En mars 2009, deux semaines seulement après être entré 
en charge, le Président Obama (USA) a créé le Conseil 
de la Maison-Blanche sur les Filles et les Femmes 

pour s’assurer que les bureaux du gouvernement des Etats-
Unis prenaient en compte les besoins et les préoccupations des 
femmes et des filles. Un des objectifs du Conseil est de « trouver 
de nouveaux moyens d’empêcher la violence envers les femmes, à 
la maison et au dehors ». En réponse, une Equipe de Travail du 
WGG a été mise en place pour voir comment être utiles. L’Equipe 
suit le travail du Conseil, et globalement les autres leaders des 
Etats-Unis qui promeuvent les droits des filles et des femmes.

Nous sommes heureuses des efforts que ces leaders ont faits par la 
suite. En mai 2009, la Sénateur californienne Barbara Boxer a mené 
un Sous-comité à l’écoute des problèmes des femmes concernant 
le viol comme arme de guerre. Après des heures d’écoute de 
témoignages sur le sujet, la Sénateur Boxer était vraiment touchée, 
et a promis de l’aide. Elle a envoyé une lettre à la Secrétaire d’Etat 
Hillary Clinton, demandant la création d’un nouveau poste de 
Représentant des Nations Unies sur ce sujet spécifique.

Après avoir rencontré des femmes et des filles victimes de viol et 
d’abus dans une République Démocratique du Congo déchirée 
par la guerre, la Secrétaire d’Etat Hillary Clinton, pendant sa 
présidence du Conseil de Sécurité des Nations Unies, a introduit 
la Résolution 1888. Très soutenue par l’Ambassadeur des Etats-
Unis aux Nations Unies Susan Rice, la Résolution est passée à 
l’unanimité le 29 septembre 2009. La UNSCR  1888 demande 

la création d’un Représentant Spécial du Secrétaire Général des 
Nations Unies qui fasse pression pour mettre fin à la violence 
sexuelle contre les femmes et les filles pendant un conflit armé, 
mettre fin à l’impunité, pour mieux répondre aux souffrances des 
victimes et recommander des sanctions de la part des Nations 
Unies si nécessaire. La UNSCR 1888 contient un processus 
de collecte d’informations et de données destinées à changer les 
politiques. C’est une étape vers la fin des souffrances des femmes 
et des filles à travers le monde.

Mais il y a encore du travail à faire. Deux Traités majeurs 
des Nations Unies qui parlent des filles : la Convention sur 
l’Elimination de Toute forme de Violence contre les Femmes 
(CEDAW) et la Convention sur les Droits des Enfants (CDE) 
attendent toujours la ratification par les Etats-Unis. Le Président 
Obama, qui soutient les deux Traités, a transmis la CEDAW au 
Département de la Justice et la CDE au Département d’Etat pour 
évaluation avant ratification par le Sénat.

Toutes les idées des ONG sont les bienvenues pour nous aider dans 
nos efforts pour travailler avec le Conseil de la Maison-Blanche sur 
les Filles et les Femmes dans les efforts pour promouvoir les droits 
des filles. Merci de nous écrire à : NGOsforgirls@gmail.com 

Jill Marie Sen, Présidente. Comité  ONG de l’UNICEF/ Equipe 
de travail du WGG sur le Conseil de la Maison-Blanche sur les 
Filles et les Femmes

Projets du WGG pour la 54ème Commission sur le Statut des Femmes/Pékin+15

En mars 2010, la 54ème session de la Commission sur le Statut des Femmes évaluera la mise en œuvre de la Déclaration et 
de la Plateforme d’Action (1995) de Pékin, ainsi que les résultats de la 32ème  Session Spéciale de l’Assemblée Générale, 
mettant l’accent sur le partage d’expériences et de bonnes pratiques en vue de surmonter les obstacles qui restent et les 
nouveaux défis qui ont surgi depuis Pékin, y compris ce qui concerne l’esquisse d’une perspective de genre pour la pleine 
réalisation des Objectifs du Millénaire (CSW Résolution 53/1 – E/2009/27).

Le Groupe de Travail sur les Filles (WGG) s’est engagé à assurer une présence des filles et à faire en sorte que leurs besoins et 
leurs préoccupations soient vraiment pris en compte par la Commission. Pour cela, le WGG s’engage à :

Publier une évaluation de la mise en œuvre globale de la Section L « La fillette » de la Plateforme d’Action de Pékin•	
Soumettre une déclaration écrite sur les filles a la CSW  •	
Accueillir les filles à la 54ème Commission sur le Statut des Femmes (CSW)•	
Encourager les ONG et les Etats Membres à inclure des filles dans leurs délégations•	
Faciliter la participation des filles à la 54ème CSW•	
Militer au nom des filles auprès des Etats Membres et des Agences des Nations Unies•	
Mettre au point des temps de préparation et des événements parallèles ciblés sur les droits et les préoccupations des filles•	
Communiquer électroniquement l’information relative à la 54ème CSW au réseau international.•	

Co-présidentes : 	 Ann Scholz --  Sœurs des Ecoles de Notre-Dame
			   Zelia Cordeiro -- Vivat International
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“Les filles deviennent des Activistes !” Epanouit  les Filles

Les filles deviennent des Activistes ! est un manuel bilingue publié 
par « Les Filles Unies pour l’Education ! » (FUE !), une initiative 
de 20 filles des alentours de Washington DC qui militent pour 

l’éducation pour tous et l’épanouissement des filles. Dans ce manuel, les filles 
expliquent le processus qu’elles ont utilisé pour mobiliser, organiser, militer, 
obtenir des fonds et publier leur projet : fournir frais de scolarité, livres, 
fournitures et tuteurs a 75 Maliennes, en partenariat avec l’organisation 
jumelle au Mali.

‘FUE !’ croit que l’éducation des femmes et des filles est la réponse à la 
plupart des problèmes dans le monde, et que s’y attaquer peut transformer 
le monde. “Les filles deviennent des Activistes !” est une compilation de la 
voix des filles qui parlent en faveur de la justice, donnant l’idée à d’autres 
jeunes partout dans le monde de s’engager et de réaliser leur propre capacité 
à provoquer le changement. 

Le partenariat de FUE ! et de l’organisation jumelle au Mali a été créé pour 
épanouir les Maliennes, car 85 % des filles sont analphabètes au Mali, pour 
faire entendre les injustices qu’elles voient autour d’elles. Les filles réalisent 
maintenant que l’éducation fait partie des droits humains. Parvenir à 
l’éducation pour tous épanouit les personnes, brise le cycle de la pauvreté, 
de la violence et de la faim ; c’est la base pour une société développée et un 
monde meilleur.
Les filles de ‘FUE !’ poursuivent les  2ème et 3ème Objectifs du Millénaire 
: Education Primaire pour tous et Egalité des Genres. Une des jeunes 
Américaines a créé une pétition par vidéo contre le mariage des enfants que 
les membres du Congres ont visionnée, et ont donné leur accord pour être 
officiellement co-sponsors de l’Acte de Prévention du Mariage des Enfants.  
Une des filles, Shayna, a dit : « Réussir à engager les leaders politiques sur ce 
sujet est une grande lueur d’espoir pour notre génération : croire que nous 
pouvons affronter un problème de cette ampleur sans être intimidées par 
nos leaders ni nos différences ». 
“Les filles deviennent des Activistes !” est un outil qui peut permettre aux 

filles à travers le monde de s’impliquer et d’aider à la prise 
de conscience de ce qui est fait pour améliorer la situation 
des filles Le manuel est un guide pour agir, pour inspirer 
d’autres jeunes (garçons et filles) à s’organiser pour créer 
la différence et la manière d’y parvenir.
Nelson Mandela a dit : « L’éducation est l’arme la plus 
efficace que vous puissiez utiliser pour changer le 
monde. » C’est ce que ces filles ont réalisé, et elles se sont 
mobilisées de manière remarquable.

“Les filles deviennent des Activistes !” peut être 
téléchargé en format pdf ou commandé a : http://www.
schoolgirlsunite.org 
Mary Shouvlin 
-- Interne a VIVAT International

Grâce à notre co-Présidente  Mary Ann Strain (Passionistes 
International) WGG a un site Web attirant et renouvelé. 
Merci d’aller le visiter : http://www.girlsrights.org 
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